
LE PRIX COURANT

On 'recommande vou vent d'être pru-
dent ao début, de tâter le terrain. de
cornaenee par une publicité relstreintÀD
et de ne s'engager plus avant qu'après

-. ~4re-.asré-Os-Ul4tO btienus à la
s"te de sa -précédente cOnIPagme. Le
con'rif est certelnemellt trèasaoge et . en
ruivant ce système, de petites maJIsOns
se sont développées aae?z rapidemerit ai'
fur et à mesure que leur Publiclité sé-
tendalit.

Mais 1 -n'est pu toujours possible d'o-
ipérEr ainsi et daune certainaeua, au con
triaire, il1 eat indispensable de consacrer
tout d'abord d'es sonunes très Imiporlsfl-
tes à 'la Pu'blictté et notamment. lorsqu'i-1
e'agit de aubvtituer un artiole nouveau et
de tiande consommlIfation à celui qul jouit
déjà de la faveur du 'public, ou bien qua~nd
on. veut lancer -u artkle sur Qequel un
b'éxélioe ne peut étire réalisé que g-râce
à un écoulement énorme.

Par la eudite, une fois la clientèle atiti-
rée et le asuccès atteint, le commerçant
peut espacer ses Insertions ou reîtreln-
dre amn aftàhage; mais Iln,2 doit oun aur
cun cas tes suppriimer complètement. Il
ne -faut pas oublier que les générations
se euccè'dent ave les années et qu'il est'
nécmeaA're de s'imposer à la dernière ve-
nue commfle aux Lurécédentes; le plus on
sexpose, en cessan~t sa putP:c bté. à se
trouver obligé de la reprendire avec toute
1oite-naité ýprnmtlve le Jour où l'on est
menaoé dansl ses îpositionls acqitises par
des majisons rivales; et à ce moment-là.
il1 serait *peut-4:'re trop tard pour recca-
quérir tout 'le terrain 'perdu!

Avant d'tenbtreprondre une (anpagne
de Publieité, le commerçant devra donc
en étudier avec soin toutes lee consé-
quences finarcières et Ee pourvoir du oa-
pita] nécessal-re de façon à c& engag-er ré-
aolnment et sans arr:ère-peneèe dans la
voie qu'il aura ehoisit et à la suivre Jus-
qu'au bout.

Pour opter ent-re tous les -moyens qui
6'offrenit à lui d'atteindre son but et dont
<lý4aoun a sa -raison d ètae et sesl mérites
propres, il faud-ra que le commerçant
tienine compte en premier lieu de la des-
t(înation du -produit à lanlcer; chaque ohu-
Jet peut S'ad.ese8psr certaines de ses
qualités et pair sesprix à une clientèle
spéciale.

Nous examinerons dans notre prochai-
ne leçon Qes distinc-tions qui sont à pré-
voir à ce GuJet; mais nous dirons aussi
quliLl n'est pffs mollis indlepensable de
consacrer tous ses soins à la rédwUton
-des prowpectus et des annonces, à la com-
position des ca4aikrygues et des affiches.
C'est par l'emploi des airgumente con-
vainMmanVs, C'est ipar la tirouvarlle du mout,
de -la phrase, du persocnago-.type qui,
sBYMlbolisenit Une marque, c'est avant tout
Par la recherche de J'origi-nalité que l'on
arrrive à ProdUiTe une forte imprlesSion.
sur 9lesPrit du public et à provoquer des
associations stablles entretUldée d'un pro-
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*duit et son utilstion. de telle sorte que
lorsque le ceSsomxnal.eo aura boe"n
d'un objet de cetite nataire, la marque con-
nue soit automatiquement -ralipel-'le et
suggère l'achat.

l"4O CWW ~une flw5i, meoseucqi.
que c'est la 'un, problbmêeoeplexe et dé-
licat dont ls soluion exige--dans cbaque
ces par ticulier-l"étude attentive de tous
ceux qui veulent faire une publicité "b'en
déf'inie, judýcceuse, ralsoumablenent pro-
digue".

ECLUSE ET DIGUE EN BETON

L'écluse et la digue en béton qui ont
été construites à St. Andrew, près de
Winnipeg, sur la Rivière Rouge, au pied
des rapides de St-Ântrew, sq trouvent à
vingt milles et demi en aval de la cité.
Les rapides s'étend enlt sous forme
de battures dans la rivière, sur
une distance d'environ dix mnities
en amont de l'écluse, la chute Ito-
tale sur cette distance étant de quinze
pieds, quand le niveau de l'eau en été
est normal. Par.conséquent, la naviga-
tion dans cette partie de la rivière a été
restreinte à des bateaux n'ayant que le
tira-t d'eau nécessaire et untiqUement
dans les périodes où le niveau de l'eau
est élevé. Au moyen de cette digue, le
niveau réel de l'eau est élevé à vingt-et-
un pieds au-dessus du plus bas niveau,
ce qui fait que les rapides sont Inondés
dans le voisinage de Winni-peg. La digue
qui a une longueur de huit cents pieds
enltre les abutoments consiste en une
substructure ou digue mobile mue par
un mécanisme de jront en acier; grâce à
ce système, on contrôle le niveau supé-
rieur de l'eau en le maintenant à vingt-
et-un pieds au-dessus du niiveau de plus
bas que l'eau puisse atteindre. La cons-
truction d'une digue mobile a été Jugée
nécessaire -pour qu'aux périodes de dé-
bordement, le surplus d'eau de la Rivière
Rouge pût être emporté sans Inonder le
pays environnant. On- peut remarquer
que cette digue mobile est la première
qui ait été construite au Canada, le type
étant une combinaison de digue et d'é-
cluse qui existe et qui est on opération
en Europe. Le pont d'où l'on fait mou-
voir la digue repoee sur la digue perma-
nente au moyen de cinq piliers egDaMa
d'e-viron 134 pieds. De ce pont et des
fermes d'acier s abaisse au moyen de
grue-î mobiles l'extrémité Inférieure des
fermes reposant sur des crapaudines on
ac!er eircastrées dans le béton de la di-
gue on béton. Des portes roulantes sont
alors abaissées sur les fermes en acier
et l'e~au est ainsi élevée au niveau dé-
si ré.

Comment un commis Incapable de se-
guider lui-même aujourd'hui, peut-il s-
pérer diriger les autres un jour?
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